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Les canicules sont mortelles  
et leurs rØpercussions sont en 
augmentation à l�Øchelle mondiale 
en raison des changements 
climatiques. Cette situation n�est 
toutefois pas inØvitable�; il nous 
incombe d�empŒcher que cette crise 
sanitaire publique ne touche nos 
voisins, nos amis et les membres  
de notre famille.

Chaque annØe, les canicules tuent 
des nourrissons, des personnes 
âgØes et des personnes atteintes de 

maladies chroniques. Les pauvres des villes font souvent les frais de cette urgence 
silencieuse. En plus de menacer la vie et la santØ des populations vulnØrables, les canicules 
se rØpercutent en cascade dans d�autres secteurs de la sociØtØ, entraînant notamment une 
rØduction de la production Øconomique, une rude mise à l�Øpreuve des systŁmes de santØ et 
des pannes d�ØlectricitØ rØcurrentes. �e Lancet estime qu�en 2017, 153 milliards d�heures 
de travail ont ØtØ perdues à cause de la chaleur extrŒme.

Ce qui est inacceptable dans cette urgence silencieuse, c�est que des actions simples et peu 
coßteuses � comme demander à des citoyens ordinaires de veiller sur leurs voisins 
vulnØrables � pourraient sauver des vies lors d�Øpisodes de chaleur extrŒme.

Pas moins de 5 milliards de personnes vivent dans des rØgions du monde oø les vagues de 
chaleur peuvent Œtre anticipØes, ce qui nous donne le temps d�agir rapidement pour sauver 
des vies. Pour rØpondre aux besoins actuels et rØduire les risques futurs liØs aux 
changements climatiques, nous devons mener une action collective à l�Øchelle mondiale 
a�n de renforcer les systŁmes d�alerte prØcoce liØs à la chaleur.

Les habitants des rØgions urbaines font partie des principales victimes des canicules,  
dans la mesure oø il fait plus chaud dans ces zones que dans les campagnes environnantes. 
Avec les changements climatiques, l�urbanisation est l�une des tendances les plus 
transformatrices de ce siŁcle et du prØcØdent. Plus de la moitiØ du monde vit aujourd�hui 
dans des zones urbaines, et ce chi�re devrait passer à deux tiers d�ici à 2050. Il est essentiel 
que les villes intŁgrent des tactiques de rØduction de la chaleur, comme les espaces verts, 
dans leurs plans de croissance, ou qu�elles en amØnagent dans les zones dØjà bâties.

Cette situation d�urgence ne peut Œtre ØvitØe que si les institutions municipales, les groupes 
communautaires et les plani�cateurs contribuent à rØduire les risques liØs à la chaleur 
aujourd�hui et à l�avenir. Ce guide est destinØ à aider le personnel municipal à prendre les 
premiŁres mesures pour comprendre les risques liØs à la chaleur auxquels il est confrontØ,  
à mettre en place un systŁme d�alerte prØcoce, à travailler avec des partenaires pour 
consolider les plans d�intervention en cas de chaleur et à adapter les pratiques d�urbanisme.

Les villes sont en premiŁre ligne de cette urgence de santØ publique et doivent donc 
absolument mener le combat visant à prØvenir les dØcŁs Øvitables dus à la chaleur.

Francesco Rocca  
Président de la FICR 
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Les consØquences de la chaleur extrŒme sont mortelles, en augmentation dans le 
monde entier et Øvitables. Ces derniŁres annØes, les canicules ont battu des records de 
tempØrature et ont entraînØ la mort de milliers de personnes. La canicule de 2003 en 
Europe a tuØ plus de 70 000 personnes, et celle de 2015 en Inde aurait fait plus de 
2�500 victimes.1 Ces chi�res sont probablement sous-estimØs, car il est frØquent que 
les dØcŁs dus aux vagues de chaleur ne soient pas attribuØs à la canicule, mais à des 
maladies aggravØes par la chaleur, comme les maladies cardiaques.Plus de canicules 
intenses et frØquentes se produisent dØjà dans plusieurs parties du monde. Leur 

La ville qui �gure sur la page de titre est Ankara.
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L�intensitØ et la frØquence des canicules sont dØjà en augmentation dans de 
nombreuses rØgions du monde. Elles devraient encore se renforcer à l�Øchelle 
mondiale en raison des changements climatiques. Dix-sept des 18 annØes les plus 
chaudes en matiŁre de tempØrature mondiale se sont produites depuis 2001.2 
Toutefois, les dØcŁs dus aux vagues de chaleur ne sont pas inØvitables et leur nombre 
peut d�ailleurs Œtre considØrablement rØduit par la mise en �uvre de mesures 
relativement simples et peu coßteuses. En aoßt 2003, plus de 18 000 dØcŁs liØs à la 
chaleur sont survenus en France, alors que des tempØratures de plus de 40 °C ont ØtØ 
enregistrØes lors de la pire vague de chaleur depuis des dØcennies. La nuit, les 
tempØratures n�ont pas baissØ comme elles le font habituellement, et les personnes 
vivant en France ne disposaient pas de ventilateur Ølectrique ou de climatisation 
pour faire face à la chaleur persistante. Les personnes âgØes qui vivaient seules ont 
ØtØ les plus touchØes. Les personnes âgØes sont physiologiquement moins capables de 
rØguler leur chaleur corporelle et n�ont pas forcØment de famille ou d�amis à 
proximitØ pour les aider à s�adapter aux tempØratures ØlevØes. Au niveau national, il 
n�existait pas de plan contre la canicule, alors que de nombreux mØdecins Øtaient en 
vacances, ce qui a entraînØ un manque de personnel dans les hôpitaux. Suite à la 
catastrophe de 2003, la France a mis en place un plan contre la canicule qui 
comprend, entre autres, un systŁme d�alerte, des campagnes d�information du public 
et des contrôles auprŁs des rØsidents âgØs. Lors des vagues de chaleur suivantes, des 
Øtudes ont montrØ que le nombre de dØcŁs en France a diminuØ, ce qui indique que la 
vulnØrabilitØ à la chaleur a ØtØ rØduite depuis 2003.3 Une Øtude a notamment 
dØmontrØ que lors d�une canicule en 2006, le nombre de dØcŁs a ØtØ infØrieur 
d�environ 4 400 aux prØvisions�; ce rØsultat est liØ à une sensibilisation accrue aux 
risques liØs à la chaleur, à la mise en place d�un systŁme d�alerte prØcoce et à la mise 
en �uvre de mesures prØventives.4

Cet exemple montre que les villes peuvent relever le dØ� et a�ronter des canicules 
plus frØquentes et plus extrŒmes. Les villes ont un potentiel unique pour s�adapter à 
l�Øvolution des risques liØs à la chaleur en gØrant de maniŁre e�cace les risques à 
plusieurs niveaux à l�Øchelle municipale, en associant les politiques et les mesures 
d�incitation et en renforçant la capacitØ d�adaptation des communautØs.5 Chacun de 
ces ØlØments fait qu�il est indispensable pour les villes d�analyser les risques liØs à la 
chaleur et de concevoir des plans de rØduction et de gestion des risques. Ce guide 
constitue une introduction de base sur ce thŁme ainsi qu�une ressource pour les villes 
a�n de commencer à plani�er la lutte contre la chaleur extrŒme.
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Ce guide pratique a ØtØ conçu avec et pour le personnel des administrations 
municipales dans le but de comprendre les canicules dans leurs villes, d�y rØagir 
et d�en attØnuer les risques. Le guide contient des informations et des 
recommandations destinØes au personnel technique des administrations 
municipales, concernant notamment�: la collaboration avec des partenaires en 
vue de comprendre les risques de canicule propres à une ville�; les approches 
opØrationnelles pour se prØparer à une canicule imminente�; les stratØgies 
d�intervention pour rØduire les dommages causØs aux personnes pendant une 
canicule�; et les moyens de tirer des enseignements d�une canicule qui vient de se 
terminer. Ce guide propose Øgalement des Øtudes de cas de villes du monde 
entier a�n de mettre en Øvidence des stratØgies e�caces d�adaptation à la chaleur 
en ville, notamment les systŁmes d�alerte prØcoce, la plani�cation tenant compte 
des changements climatiques et les campagnes d�information du public. Chaque 
chapitre contient des recommandations quant aux mesures à prendre et des 
ressources en ligne pour obtenir des conseils plus dØtaillØs sur les risques de 
canicule. Les moyens de «�mettre le chapitre en pratique�» sont indiquØs par les 
symboles suivants�: 
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�������������������������Singh, R., Arrighi, J., Jjemba, E., Strachan,  
K., Spires, M., Kadihasanoglu, A., Guide sur la canicule pour les villes, 2019.  
Centre climatique de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge.
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a chaleur extrŒme reprØsente un risque pour la santØ et le bien-Œtre des personnes, 
ainsi que pour les infrastructures et les services. Dans certaines rØgions du monde, 
la chaleur extrŒme est saisonniŁre. Souvent, la pØriode la plus chaude de l�annØe se 
dØroule avant le dØbut de la saison des pluies, bien que ce ne soit pas le cas partout. 
La chaleur extrŒme peut toucher de vastes zones gØographiques et se combiner à 
d�autres facteurs tels que l�humiditØ pour renforcer le risque d�e�ets nØgatifs sur la 
santØ et de dØcŁs.

Une «�canicule�» dØsigne une pØriode de chaleur extrŒme oø les tempØratures, ou la 
tempØrature combinØe à d�autres facteurs, sont exceptionnellement ØlevØes et 
dangereuses pour la santØ et le bien-Œtre de la population. Les canicules ont 
gØnØralement un dØbut et une �n perceptibles, durent plusieurs jours et ont une 
incidence sur les activitØs humaines et la santØ.6 Il n�existe pas de dØ�nition unique 
et universelle de la canicule, car di�Ørentes tempØratures ont souvent di�Ørents 
e�ets en fonction des rØgions du monde. Par exemple, à Londres, au Royaume-Uni, 
une tempØrature maximale de 28 °C est considØrØe comme une vague de chaleur, 
tandis que dans les plaines de l�Inde, la tempØrature doit Œtre supØrieure à 40 °C 
pour Œtre quali�Øe de canicule.7,8 L�existence d�une canicule doit Œtre dØterminØe à 
l�aide de seuils qui correspondent aux conditions mØtØorologiques locales et à leurs 
e�ets sur la santØ humaine et les systŁmes (voir encadrØ 1).
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Les canicules ont une incidence sur di�Ørents aspects de la vie dans une ville, 
notamment la santØ humaine, la nature environnante, les infrastructures essentielles, 
l�Øconomie et les services de base. Bien que ce guide se concentre sur les e�ets de la 
chaleur sur la santØ humaine dans les villes, il est important de savoir qu�il existe 
d�autres rØpercussions, notamment sur la disponibilitØ de l�eau et la production 
agricole dans les zones rurales.
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L�exposition à une chaleur extrŒme peut entraîner une dØshydratation, un Øpuisement 
par la chaleur, un coup de chaleur, une perte de conscience et d�autres urgences 
mØdicales. Les canicules peuvent Øgalement aggraver des a�ections prØexistantes 
telles que les maladies cardiovasculaires et respiratoires et avoir des consØquences 
mortelles. La chaleur extrŒme peut en outre toucher directement les infrastructures, 
notamment en faisant fondre les revŒtements des routes, les rendant inaccessibles ou 
dangereuses. En Inde, lors d�une vague de chaleur en 2016, la chaleur a ramolli le 
goudron des routes, rendant leur traversØe di�cile pour la population.
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En plus des e�ets directs sur la santØ humaine, les canicules mettent sous pression 
les systŁmes de santØ existants en augmentant le nombre d�admissions dans les 
services d�urgence des hôpitaux. Les canicules ont Øgalement une incidence sur 
l�Øconomie des villes ainsi que sur la disponibilitØ des services essentiels, car elles 
rØduisent le nombre d�heures pendant lesquelles les travailleurs extØrieurs peuvent 
Œtre employØs en toute sØcuritØ, rØduisent la productivitØ dans les bureaux qui ne 
sont pas ØquipØs d�un systŁme de refroidissement adØquat et ont des rØpercussions 
sur des secteurs tels que le tourisme. En outre, les infrastructures physiques telles 
que les systŁmes ØnergØtiques, le stockage, la distribution et le traitement de l�eau, 
ainsi que les transports sont directement et indirectement touchØs par la chaleur 
extrŒme. Par exemple, la demande en eau et en ØlectricitØ a tendance à augmenter 
pendant une canicule, ce qui met à rude Øpreuve les systŁmes existants et peut 
entraîner des pØnuries.
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Les tempØratures dans les villes ont tendance à Œtre plus ØlevØes que dans les 
campagnes environnantes en raison de la prØdominance de surfaces qui retiennent 
la chaleur et la libŁrent lentement�; ce phØnomŁne est appelØ e�et d�îlot de chaleur 
urbain. Les villes sont composØes d�environnements intensØment modi�Øs par 
l�homme, ce qui peut Øgalement conduire à la crØation de «�points chauds�» dans les 
villes, oø la tempØrature est encore plus ØlevØe. Cette situation est imputable à divers 
ØlØments, notamment les bâtiments qui bloquent le vent, l�utilisation de pavement 
ou d�asphalte de couleur sombre, la chaleur gØnØrØe par les vØhicules, les climatiseurs 
et les installations industrielles, et le manque de vØgØtation susceptible de rafraîchir 
certaines parties de la ville. L�e�et d�îlot de chaleur urbain est souvent plus marquØ 
dans les quartiers les plus denses de la ville oø les espaces verts sont plus rares. Il 
peut s�agir de quartiers d�a�aires, de logements informels et d�autres zones à forte 
densitØ de population.15 Les recherches indiquent que dans les villes au climat 
humide, l�e�et d�îlot de chaleur urbain est encore aggravØ par le taux d�humiditØ 
ØlevØ de l�air, ce qui a des rØpercussions accrues sur la santØ humaine.16 D�autres 
facteurs, tels que les concentrations plus ØlevØes de pollution atmosphØrique dans les 
zones urbaines, peuvent Øgalement accentuer l�incidence de la chaleur extrŒme sur la 
santØ humaine dans les villes.
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En cas de chaleur extrŒme, les dØfaillances ou les lacunes des systŁmes urbains 
peuvent Øgalement accentuer la vulnØrabilitØ des villes. Par exemple, les villes qui 
dØpendent de mØthodes de refroidissement arti�ciel peuvent Œtre confrontØes à des 
coupures d�ØlectricitØ rØguliŁres, car les rØseaux sont submergØs lors des pics de 
demande. Les coupures d�ØlectricitØ peuvent rendre la population vulnØrable aux 
risques lias à la chaleur et avoir des rØpercussions sur d�autres services urbains. Par 
exemple, dans les endroits oø les systŁmes d�eau ne sont pas accessibles à tous dans 
la ville, comme dans les bidonvilles et les quartiers informels, les citoyens peuvent ne 
pas Œtre en mesure de rester su�samment hydratØs pour rØduire les e�ets de la 
chaleur extrŒme.
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En gØnØral, les personnes âgØes, les trŁs jeunes enfants, les femmes enceintes et 
allaitantes et les personnes sou�rant de problŁmes mØdicaux prØexistants (par 
exemple, problŁmes cardiovasculaires et respiratoires, obØsitØ, troubles mentaux), 
ainsi que les personnes qui travaillent à l�extØrieur ou cuisinent à l�intØrieur, dans 
des quartiers informels, sont les plus exposØs aux risques de problŁmes de santØ et de 
mortalitØ pendant une canicule. En outre, les personnes vivant seules ou socialement 
isolØes sont souvent sujettes à un taux de mortalitØ ØlevØ pendant les canicules. Les 
facteurs socio-Øconomiques sont Øgalement importants. Par exemple, les personnes 
qui vivent dans des quartiers informels font gØnØralement partie des plus 
dØfavorisØes sur le plan socio-Øconomique. Les personnes rØsidant dans ces zones 
peuvent ne pas disposer d�un logement adØquat (par exemple, une conception 
inadaptØe ou des matØriaux de construction de mauvaise qualitØ, comme des toits en 
tôle, qui causent une hausse de la tempØrature intØrieure). Elles ont Øgalement 
tendance à occuper des emplois à la charge de travail trŁs intense, ce qui les expose 
davantage aux maladies liØes à la chaleur. Elles passent de plus longues heures dans 
les transports publics surchargØs ou à marcher au soleil. De plus, elles n�ont pas 
toujours accŁs aux soins de santØ et ne disposent d�aucun moyen de recevoir des 
messages d�alerte en raison d�un accŁs limitØ à la radio, à la tØlØvision et aux rØseaux 
sociaux. MŒme lorsque ces informations sont disponibles, dans certains contextes, 
les hommes possŁdent la tØlØvision ou la radio et les femmes ne reçoivent pas les 
informations ou sont les derniŁres à les dØcouvrir. 
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AdaptØ du Kansas Extreme Heat Toolkit.19 
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Une combinaison d�autres facteurs peut accentuer les e�ets des chaleurs extrŒmes. 
Dans certaines rØgions du monde, comme au Japon, les tendances dØmographiques 
font que les personnes âgØes reprØsentent une plus grande partie de la population. 
Dans d�autres rØgions, l�augmentation du nombre de migrants peut densi�er la 
population des quartiers informels. Les tendances et les changements 
dØmographiques sont une considØration importante lors de l�Ølaboration de 
stratØgies visant à rØduire l�incidence des canicules sur la santØ humaine.
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À l�Øchelle mondiale, Øtant donnØ que de plus en plus de personnes vivent dans les 
villes, augmentant ainsi l�environnement bâti ainsi que la taille des quartiers 
informels, leur vulnØrabilitØ et leur exposition aux risques liØs à la chaleur 
devraient augmenter. ParallŁlement, le rapport spØcial sur les consØquences  
d�un rØchau�ement planØtaire de 1,5 °C a dØterminØ qu�il Øtait trŁs probable que 
les tempØratures extrŒmes augmentent dans toutes les rØgions habitØes en raison 
des changements climatiques.20 La hausse des tempØratures exacerbera l�e�et 
d�îlot de chaleur urbain et entraînera une augmentation des problŁmes de santØ 
liØs à la chaleur, de mŒme qu�une hausse de la demande en Ønergie à des �ns  
de refroidissement.

Les changements climatiques devraient renforcer la frØquence et l�intensitØ des 
chaleurs extrŒmes à l�Øchelle mondiale, ce qui souligne la nØcessitØ urgente pour  
les villes de gØrer e�cacement les risques de canicule a�n de veiller au bien-Œtre des 
citoyens. Les changements climatiques devraient avoir des rØpercussions sur la santØ 
humaine de di�Ørentes maniŁres, notamment en exacerbant les problŁmes de santØ 
dØjà existants.21 Des Øtudes rØcentes ont illustrØ l�incidence nØgative du stress 
thermique sur les populations urbaines des pays à revenu faible ou intermØdiaire. 
Par exemple, les vagues de chaleur de 2015 ont causØ au moins 2 500�dØcŁs en  
Inde et 1�100�au Pakistan.22,23
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Les projections climatiques indiquent que si les Ømissions de gaz à e�et de serre 
continuent sur leur trajectoire actuelle, d�ici à 2100, trois personnes sur quatre sur 
Terre pourraient Œtre soumises au moins 20 jours par an à des niveaux de chaleur et 
d�humiditØ potentiellement mortels.26 La chaleur extrŒme tue les citoyens 
aujourd�hui et continuera de le faire à l�avenir, à un rythme encore plus ØlevØ, si des 
mesures urgentes ne sont pas prises pour rØduire cette tendance et s�y adapter.

Le GIEC est convaincu que le nombre de journØes chaudes augmentera dans la 
plupart des rØgions de la planŁte, les plus fortes hausses Øtant enregistrØes sous les 
tropiques.27 Les recherches actuelles indiquent Øgalement que, si les latitudes plus 
ØlevØes subiront un rØchau�ement moyen plus important, les zones tropicales 
humides seront exposØes de maniŁre disproportionnØe à un plus grand nombre de 
jours de chaleur mortelle, car elles sont dØjà plus chaudes et prØsentent un taux 
d�humiditØ plus ØlevØ. Souvent, la chaleur n�est pas perçue comme un risque dans les 
zones tropicales humides parce que celles-ci sont dØjà chaudes et que les personnes 
qui y vivent sont habituØes à la chaleur, mais les recherches indiquent que c�est 
prØcisØment pour cette raison que le rØchau�ement climatique y crØera des 
conditions mortelles. En outre, nombre de ces zones s�urbanisent rapidement, ce qui 
renforce l�e�et d�îlot de chaleur urbain et accroît la vulnØrabilitØ des habitants à la 
chaleur.28 Des recherches supplØmentaires sont nØcessaires pour comprendre si le 
lien entre tempØrature et mortalitØ constatØ dans les villes europØennes et nord-
amØricaines s�applique aux rØgions tropicales et humides, qui disposent rarement de 
systŁmes d�alerte canicule. Les premiŁres recherches menØes dans la ville 
subtropicale de Sªo Paulo, au BrØsil, et dans la ville tropicale de Hô Chi Minh-Ville, 
au Viet Nam, indiquent l�existence de cette mŒme relation entre tempØrature et 
mortalitØ, avec une hausse des dØcŁs lorsque les tempØratures dØpassent un certain 
seuil.29,30 La premiŁre Øtude de ce type en Afrique du Sud a rØvØlØ que la mortalitØ 
augmentait immØdiatement aprŁs l�exposition à des tempØratures maximales 
quotidiennes ØlevØes, les associations les plus fortes Øtant observØes chez les jeunes 
enfants (moins de cinq ans) et les personnes âgØes (plus de 64 ans).31 Les personnes 
sou�rant de maladies cardiaques et respiratoires prØsentaient un risque de mortalitØ 
plus ØlevØ � à l�instar des rØsultats obtenus dans les rØgions dØveloppØes.
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La ville qui �gure sur la page de titre est Ljubljana.
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La gestion des risques liØs à la chaleur en milieu urbain nØcessite une collaboration 
entre les di�Ørents services de la ville. La gestion de la rØduction des risques liØs à la 
chaleur ne s�inscrit pas directement dans un seul secteur ou service gouvernemental 
traditionnel. Il doit plutôt Œtre rØparti entre diverses agences qui jouent un rôle 
crucial dans l�e�ort global de rØduction des risques liØs à la chaleur, notamment les 
services de gestion des catastrophes et des urgences, de santØ et d�aide sociale, de 
plani�cation urbaine et de mØtØorologie. Pour parvenir à gØrer e�cacement les 
risques liØs à la chaleur, toutes ces spØcialitØs doivent collaborer. La rØpartition de ce 
mandant constitue l�un des obstacles à la mise en �uvre de l�action contre la chaleur 
à l�Øchelle mondiale. Au sein d�une ville, chaque agence susmentionnØe pourrait 
veiller à l�exØcution des mesures dans les autres services. Ou la ville pourrait 
Øgalement con�er ce mandat à un niveau supØrieur au directeur du service a�n 
d�assurer une meilleure collaboration.

�⁄�����������������������������	����������
������	�������������
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Les services suivants sont les plus importants dans la rØduction des risques liØs à la 
chaleur en milieu urbain�: plani�cation urbaine, santØ, services sociaux, services 
mØtØorologiques nationaux et gestion des urgences. Le service de plani�cation 
urbaine doit diriger l�application de mesures de rØduction de la chaleur dans les 
espaces urbains existants, et veiller à ce que la croissance future de la ville tende à 
rØduire les risques liØs à la chaleur. Les stratØgies visant à attØnuer les risques liØs à 
la chaleur peuvent consister à amØnager des espaces verts en collaboration avec le 
service de gestion de l�environnement, à identi�er les emplacements des centres de 
rafraîchissement polyvalents et à introduire des mesures de zonage en vue de rØduire 
l�e�et d�îlot de chaleur urbain d�autres maniŁres. Ces mØthodes et d�autres stratØgies 
de plani�cation urbaine sont prØsentØes au chapitre 8.
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Le dØpartement de la santØ est essentiel pour s�assurer, en Øtroite coordination 
avec ses reprØsentants locaux, que les systŁmes de santØ sont prŒts à anticiper et à 
absorber une demande accrue pendant les canicules. Il peut s�agir d�amØliorer 
l�infrastructure physique des hôpitaux et des cliniques, voire de former les mØdecins, 
les in�rmiers et les agents de santØ communautaire aux e�ets de la chaleur extrŒme 
sur la santØ humaine. Le dØpartement de la santØ peut Øgalement contribuer à 
l�analyse de santØ publique nØcessaire pour dØterminer le seuil à partir duquel la 
chaleur extrŒme commence à avoir des e�ets sur la santØ humaine. Cette question 
est examinØe plus en dØtail au chapitre 4.

Les services mØtØorologiques sont nØcessaires pour Ølaborer et publier des 
prØvisions de canicule a�n d�aider les responsables municipaux et le grand public à 
en anticiper les risques. Ils peuvent Øgalement aider à interprØter les projections de 
changement climatique a�n d�Øclairer les dØcisions en matiŁre d�urbanisme. Dans 
de nombreux endroits, les services mØtØorologiques sont assurØs par une autoritØ 
nationale, auquel cas la coopØration entre les agences peut Œtre o�cialisØe.

Les services de gestion des urgences sont essentiels pour plani�er les ØvØnements 
liØs à la canicule et pour y rØpondre. Les services municipaux de gestion des 
urgences, en collaboration avec les systŁmes d�urgence nationaux et les 
organisations communautaires, peuvent grandement participer à la lutte contre les 
canicules en veillant à ce que les messages d�alerte atteignent les personnes les plus 
à risque, en administrant les centres de rafraîchissement et en participant à la 
coordination des interventions.

D�autres services jouent un rôle important dans la gestion des risques liØs à la chaleur, 
notamment�: la gestion de l�environnement, qui amØnage et entretient les espaces 
verts�; les services sociaux, qui identi�ent les personnes les plus à risque, comme les 
personnes âgØes et handicapØes�; l�Øducation, qui veille à la sØcuritØ des enfants dans 
les Øcoles pendant les Øpisodes de chaleur�; les bureaux centraux de communication, 
qui Ølaborent des messages publics concernant les ØvØnements les plus extrŒmes�; le 
service du travail, qui collabore avec le secteur privØ a�n de garantir la sØcuritØ des 
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travailleurs�; le service du trØsor ou des �nances, qui Øtablit un budget en vue 
d�interventions durables en cas de canicule�; et le bureau du maire, qui dirige les 
procØdures politiques au niveau local pendant les interventions liØes à la chaleur. 
D�autres acteurs concernØs existent Øgalement dans les dØpartements dont les 
services peuvent Œtre a�ectØs par la chaleur extrŒme, comme les transports, la gestion 
des dØchets et la production d�ØlectricitØ.
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Outre la coopØration entre les dØpartements gouvernementaux, la collaboration avec 
et entre les partenaires externes est vitale pour rØduire de maniŁre e�cace les 
risques liØs à la chaleur. Parmi les parties prenantes importantes se retrouvent :

Les habitants de la ville qui sont les mieux placØs pour aider leurs voisins, leurs 
amis et les membres de leur famille à attØnuer les risques liØs à la chaleur intense. 
Les messages d�intØrŒt public peuvent aider à informer la population quant aux 
personnes auxquelles prŒter une attention particuliŁre pendant les canicules a�n 
d�Øviter un drame.

Les mØdias qui di�usent des informations d�alerte rapide au public à travers des 
mØdias traditionnels et des rØseaux sociaux, notamment la tØlØvision, la radio, les 
journaux, Twitter et Facebook.

Les professionnels de la santØ qui travaillent dans les cliniques, les hôpitaux et les 
communautØs, et qui sont en premiŁre ligne pour identi�er, prØvenir et traiter les 
maladies liØes à la chaleur. Ils peuvent Øgalement Œtre chargØs de signaler les e�ets 
de la chaleur sur la santØ, ce qui est essentiel pour garantir une action appropriØe et 
opportune des autoritØs locales.

Les organisations communautaires, les organisations non gouvernementales 
(ONG) et les organisations confessionnelles peuvent toutes apporter une aide 
sociale aux personnes âgØes et aux personnes sou�rant de handicaps physiques ou 
mentaux. Elles peuvent Øgalement sensibiliser la population aux risques sanitaires 
liØs à la chaleur grâce à leurs rØseaux profondØment ancrØs dans les communautØs 
vulnØrables. Pendant une canicule, elles peuvent contribuer à faire en sorte que les 
messages d�intØrŒt public atteignent les personnes les plus à risque, en veillant 
notamment à ce que les groupes minoritaires ou isolØs soient informØs.

Les Øcoles et les prestataires de services de garde d�enfants peuvent veiller à ce 
que les enfants des crŁches, des jardins d�enfants et des garderies soient en sØcuritØ 
par temps trŁs chaud. Il leur incombe de s�assurer que les locaux disposent de mesures 
de rafraîchissement adØquates, d�Øviter les activitØs pØnibles pendant la partie la plus 
chaude de la journØe et d�informer les enfants quant aux mesures à prendre pour 
rØduire les risques liØs à la chaleur, qu�ils peuvent ensuite relayer chez eux.

Les partenaires du secteur privØ peuvent mettre en place des mesures de sØcuritØ 
pour protØger le personnel contre l�exposition à la chaleur, en particulier pendant la 
pØriode la plus chaude de la journØe et surtout le personnel travaillant à l�extØrieur. 
Des partenariats public-privØ peuvent Øgalement Œtre crØØs a�n de destiner certaines 
ressources du secteur privØ (par exemple, des bâtiments climatisØs) à un usage public 
pendant une canicule.
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Les institutions universitaires peuvent participer aux recherches a�n de 
permettre aux autoritØs locales de prendre des dØcisions ØclairØes en ce qui concerne 
les seuils de chaleur, les interventions et les directives. L�intØgration d�informations 
sur la gestion des risques liØs à la chaleur dans les cours d�urbanisme, de santØ 
publique et de gestion des catastrophes peut Øgalement contribuer à former la 
prochaine gØnØration de responsables municipaux aux principaux concepts de 
gestion des risques liØs à la chaleur.

Les branches de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge peuvent contribuer aux 
mesures d�intervention d�urgence lorsqu�un avertissement de chaleur intense est 
Ømis. En plus de l�expertise de son personnel en matiŁre de gestion des situations 
d�urgence, la Croix-Rouge et le Croissant-Rouge peuvent, au travers de leurs 
bØnØvoles, aider à di�user des messages au grand public sur la sØcuritØ en cas de 
chaleur. Des bØnØvoles peuvent Øgalement Œtre dØployØs pour surveiller les plus 
vulnØrables.

Les centres communautaires, les bibliothŁques publiques et les lieux de culte, 
ainsi que d�autres espaces publics fermØs, peuvent constituer des endroits idØaux 
pour Øtablir des centres de rafraîchissement, à condition de veiller à ce qu�ils soient 
ØquipØs de technologies de refroidissement actif et passif, correctement signalØs et 
ouverts au grand public pendant les canicules. (Notez que les Øcoles ne doivent pas 
Œtre utilisØes comme lieux de rassemblement public pendant les heures de cours).

La protection civile peut s�avØrer Œtre un partenaire essentiel lors d�ØvØnements de 
chaleur de grande ampleur. Dans de tels cas, la protection civile peut apporter un 
soutien d�urgence pour veiller sur les personnes les plus exposØes et gØrer les mesures 
d�intervention d�urgence.
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Pour assurer le succŁs d�un partenariat, il est essentiel que tous les partenaires 
partagent une vision commune et dØ�nissent ensemble des objectifs clairs en vue de 
concrØtiser cette vision. Cette vision peut Œtre aussi simple que de «�rØduire le 
nombre de dØcŁs dus à la chaleur dans la ville�». Il est Øgalement important 
d�identi�er clairement les rôles et les responsabilitØs au sein du groupe. Chacun doit 
avoir une direction claire et complØter les autres rôles et responsabilitØs sans les 
chevaucher. Les processus de prise de dØcisions ainsi que les mØcanismes de 
rØsolution des con�its doivent Øgalement Œtre clairement dØ�nis, tandis qu�une 
communication rØguliŁre doit Œtre Øtablie, et qu�un accord doit Œtre trouvØ sur la 
frØquence et le format de ces Øchanges (c�est-à-dire via des rØunions en personne, des 
appels tØlØphoniques, des e-mails, etc.). Si nØcessaire, un partenariat peut Øgalement 
Œtre o�cialisØ par le biais d�une lettre d�intention ou d�un protocole d�accord. Pour 
s�assurer que l�ensemble des compØtences et des rôles nØcessaires sont remplis, il peut 
Øgalement Œtre nØcessaire de faire appel à des ressources rØgionales ou nationales.  
Il convient d�en tenir compte dans la prise de dØcisions concernant la mise en place 
du partenariat a�n de s�assurer que les parties prenantes rØgionales ou nationales 
sont en mesure d�apporter une contribution signi�cative.

��������������������������������������

PrØparer une ville à rØduire les e�ets de la chaleur extrŒme est l�un des moyens les 
plus e�caces de diminuer le nombre de dØcŁs liØs au climat. L�action contre la chaleur 
allie une plani�cation à long terme et des considØrations saisonniŁres et à court 
terme. Pour garantir la durabilitØ des e�orts, il est important d�intØgrer le 
�nancement des mesures de lutte contre la chaleur dans les budgets municipaux. Les 
mesures suivantes visent Øgalement à soutenir l�action en faveur de la chaleur�: dØ�nir 
le mandat de rØduction des risques liØs à la chaleur dans les politiques et les lois 
municipales�; collaborer avec les parties prenantes nationales a�n de veiller à ce que 
les canicules soient Øligibles à un �nancement humanitaire dans les lois nationales de 
gestion des catastrophes�; intØgrer l�action contre la chaleur dans les dØcisions 
d�urbanisme�; et encourager le secteur privØ et les partenaires non gouvernementaux à 
Ølaborer des plans d�action complØmentaires de lutte contre la chaleur.
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La ville qui �gure sur la page de titre est Lahore.
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Les villes peuvent investir dans la prØparation aux canicules a�n d�en rØduire les 
risques et de se prØparer à intervenir e�cacement. Souvent, lorsque la chaleur 
apparaît comme un risque prioritaire pour une ville, il n�existe que peu ou pas 
d�infrastructures qui permettent de soutenir un systŁme complet d�alerte prØcoce 
et d�action rapide en cas de canicule. (Voir le chapitre 4 pour plus d�informations 
sur les systŁmes d�alerte prØcoce en cas de vague de chaleur). MŒme en l�absence de 
prØvisions, de donnØes sur les e�ets de la chaleur et d�infrastructures de 
communication complexes, certaines mesures simples peuvent Œtre adoptØes pour 
rØduire les risques.
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Le risque de chaleur extrŒme est souvent saisonnier�; il ne se produit qu�à une 
pØriode donnØe de l�annØe en fonction du climat local. Par exemple, en Inde, la saison 
la plus chaude s�Øtend d�avril à juin, avant le dØbut de la mousson, alors que dans les 
latitudes moyennes du nord, les tempØratures les plus chaudes se font le plus souvent 
ressentir de juin à aoßt. Cependant, il convient de noter que les canicules peuvent se 
produire en dehors des schØmas saisonniers classiques, et que les endroits sans 
saison chaude clairement dØ�nie peuvent Øgalement vivre des chaleurs extrŒmes.  
En outre, il faut garder à l�esprit que les changements climatiques peuvent avoir dØjà 
prolongØ ou raccourci la saison chaude habituelle, de sorte que celle-ci peut paraître 
di�Ørente de ce qu�elle a ØtØ par le passØ.

Il est possible de se prØparer aux canicules tout au long de l�annØe. Certaines actions, 
telles que le renforcement des capacitØs des parties prenantes et la cartographie de la 
vulnØrabilitØ des populations, doivent se dØrouler plusieurs mois avant la saison 
chaude. Ces activitØs peuvent d�ailleurs faire partie des plans de prØparation et de 
dØveloppement d�une ville. Toutefois, ces prØparatifs doivent Œtre intensi�Øs un à 
deux mois avant la saison chaude habituelle. À ce stade, les activitØs doivent avoir 
pour objectif de veiller à ce que les systŁmes de santØ et d�urgence des villes soient 
prŒts à l�augmentation potentielle du nombre de patients au moment oø le risque de 
canicule sera le plus ØlevØ. Les messages publics peuvent Øgalement commencer 
avant le dØbut de la saison chaude en cas d�apparition prØcoce de chaleurs extrŒmes. 
L�allocation budgØtaire est un ØlØment essentiel de tout plan. Veillez à identi�er les 
sources de �nancement de vos activitØs de prØparation et à expliquer clairement le 
processus d�accŁs à ces fonds.
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Les travailleurs de la santØ constituent souvent la premiŁre ligne de dØfense lors 
d�un Øpisode de chaleur extrŒme. Les travailleurs de la santØ tels que les bØnØvoles 
de la santØ communautaire, les mØdecins, les in�rmiers et les techniciens 
mØdicaux d�urgence doivent Œtre formØs à reconnaître les signes et les symptômes 
des maladies liØes à la chaleur a�n de les diagnostiquer et de les traiter 
correctement. Les mØdecins doivent Øgalement surveiller les patients atteints de 
maladies chroniques, ainsi que ceux qui prennent des mØdicaments susceptibles 
de les rendre plus vulnØrables aux canicules. Cette derniŁre mesure est toutefois 
complexe, car environ un tiers des adultes dans le monde sont atteints de maladies 
chroniques multiples.32 Ce domaine pourrait Œtre propice à un transfert de tâches, 
pour lequel les in�rmiers ou agents de santØ communautaire seraient formØs pour 
surveiller spØci�quement l�apparition de signes de complications dues à la chaleur 
extrŒme chez ces patients. Les associations de quartier et les Øcoles peuvent, au 
mŒme titre que les responsables locaux, Œtre sensibilisØes aux risques liØs à la 
chaleur et aux mesures à adopter, ainsi qu�à la maniŁre de surveiller leur zone. 
L�Øducation aux maladies liØes à la chaleur peut Œtre intØgrØe dans les formations 
existantes pour les travailleurs de la santØ a�n de garantir des connaissances et 
des compØtences Øtendues.
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Les systŁmes de gestion des urgences doivent se prØparer à Œtre activØs pendant la 
saison chaude. Les actions clØs pour se prØparer à intervenir en cas d�urgence liØe à 
la chaleur sont les suivantes�: passer en revue les plans d�action contre la chaleur�; 
organiser des formations de recyclage pour le personnel de gestion des urgences�; 
rØunir les principaux partenaires et parties prenantes a�n d�examiner leurs rôles, 
responsabilitØs et engagements�; assurer la liaison avec les centres de 
rafraîchissement pour s�assurer qu�ils soient prŒts à Œtre activØs à court terme�;  
et veiller à ce que les listes des contacts clØs soient à jour et que les canaux de 
communication soient clairs.

�	�����	��������������������������������

Les entreprises et les organisations (publiques et privØes) doivent prØparer leurs 
travailleurs aux canicules, en leur communiquant par exemple de maniŁre prØcoce 
les risques, les procØdures opØrationnelles standard et les plans d�intervention 
d�urgence sur le lieu de travail a�n d�Øviter tout e�et nØfaste sur la santØ. En gØnØral, 
il est conseillØ de commencer le travail tôt, de prendre des pauses rØguliŁres et de 
programmer la plupart des activitØs physiques tôt le matin ou en �n d�aprŁs-midi, 
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lorsqu�il fait plus frais.35 Les entreprises sont Øgalement encouragØes à ajouter les 
canicules à leur liste de risques professionnels et à mettre en place davantage d�abris, 
de points d�eau potable et d�heures de repos pendant les pics de chaleur pour les 
travailleurs extØrieurs, comme pour ceux qui travaillent dans les zones de 
chargement, qui e�ectuent des visites commerciales ou qui s�occupent de la 
distribution (en hausse avec les ventes en ligne). Avant la saison chaude, les villes 
peuvent inciter les employeurs à Ølaborer des plans d�intervention d�urgence 
prØvoyant des modi�cations des horaires pour les employØs ou d�autres changements 
nØcessaires pour garantir des conditions de travail sßres pendant une canicule. 

La nØcessitØ des compØtitions et des entraînements sportifs � tant au niveau 
amateur que professionnel � doit Œtre examinØe a�n de dØterminer s�il ne 
conviendrait pas de les reporter ou de les annuler. Les athlŁtes doivent Œtre 
encouragØs à boire beaucoup d�eau lors des compØtitions, à contrôler leur rythme, 
à porter des vŒtements amples, lØgers et de couleur claire, et à limiter les activitØs 
de plein air, en particulier pendant les heures les plus chaudes de la journØe.36 Les 
Øtablissements scolaires devraient reprogrammer les heures d�Øducation physique 
aux moments les plus frais de la journØe.

Des informations spØci�ques à la sØcuritØ des travailleurs sont Øgalement disponibles 
sur le site Web de l�Administration amØricaine de la santØ et de la sØcuritØ au travail.
(Occupational Health and Safety Administration), qui dØpend du DØpartement du 
travail (Department of Labor) des États-Unis.37
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Comme indiquØ au chapitre 1, la chaleur est connue pour Œtre un risque sous-estimØ, 
en particulier dans les pays dont le climat est dØjà chaud. Par exemple, en Inde, au 
Bangladesh et au Pakistan, des milliers de personnes sont mortes pendant des 
canicules. Dans les pays proches des tropiques, oø il fait chaud une grande partie de 
l�annØe, la population a l�impression qu�il fait toujours chaud et que la chaleur n�est 
donc pas un problŁme. Cette perception est en train de changer grâce aux rØcentes 
canicules qui ont fait l�objet d�une large couverture mØdiatique et aux e�orts de 
sensibilisation aux risques.

Le public doit absolument se rendre compte que la chaleur extrŒme peut Œtre 
dangereuse, et savoir comment Øviter de s�exposer aux maladies liØes à la chaleur. 
Les administrations municipales peuvent faire connaître les risques et les mesures 
à prendre en cas de chaleur extrŒme au travers de dØbats publics communs, de la 
radio et de la tØlØvision, en particulier avant le dØbut de la saison chaude (en 
tenant compte du fait que celle-ci peut avoir ØvoluØ). Le choix du moment est 
important, car les citoyens sont moins acclimatØs à la chaleur au dØbut de la saison 
chaude, de sorte que la premiŁre vague de chaleur peut Œtre la plus meurtriŁre. En 
outre, le canal de communication utilisØ pour di�user les messages doit re�Øter les 
caractØristiques socio-Øconomiques, Øducatives et comportementales des 
personnes les plus vulnØrables de la ville. (Voir chapitre 5, encadrØ 8, pour des 
conseils sur la communication des risques de chaleur extrŒme au public).

 

https://www.osha.gov/heat/heat-index
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Les populations les plus vulnØrables à la chaleur extrŒme peuvent Œtre identi�Øes et 
classØes par ordre de prioritØ a�n de bØnØ�cier d�une Øducation et de services en 
matiŁre de lutte contre la chaleur. Le gouvernement municipal peut Ølaborer des 
synthŁses de donnØes ou des cartes dans le but d�identi�er les populations les plus 
vulnØrables dans leur communautØ et leur lieu de rØsidence, pour dØterminer les 
actions et les stratØgies de prØvention appropriØes avant un Øpisode de chaleur 
extrŒme. Ces populations peuvent Øgalement Œtre ciblØes par des campagnes de 
sensibilisation publique. Les populations qui sont gØnØralement les plus vulnØrables 
à la chaleur extrŒme sont reprises dans le chapitre 1, encadrØ 4, mais il est important 
d�identi�er Øgalement les autres groupes susceptibles d�Œtre particuliŁrement 
vulnØrables dans votre ville et qui ne sont pas mentionnØs dans le tableau. Par 
exemple, si votre ville abrite une importante population de rØfugiØs, il se peut qu�ils 
ne vivent pas dans des quartiers formels, ce qui les rend particuliŁrement 
vulnØrables à la chaleur extrŒme.

Les populations vulnØrables peuvent Œtre di�ciles à atteindre directement pour une 
administration municipale. Il est donc essentiel d�Øtablir un partenariat progressif 
avec les rØseaux informels, les ONG et les dirigeants communautaires a�n de 
rØpondre aux besoins de ces personnes.

	������������������� ›�¤�›������������ �� ����������� ›�������'��“��

��������������������������������⁄�������¡�����������������������£������������������������������������

��� ������������������������������������������������������������������������
��������������� ���������

������������������ ����–�	��������������������������������������
�›����������������⁄�����������������

��⁄����������������������������������¡������–������������� ��������������������������������� ������������

 �������������������������������������� ����������������������������������������������� ������������

¡������������������������ ������������������������������������–������������������������ ������������

 ������������������������������������� �����������������������������������������������������
�����

��������
�� ����������–������������������������������������������������ ��������������
��������������

����������������������������������������� �������–�	�������������������������������������¡�������

�����������
�� ������������������� ����������� �������������������������
�������������������������������

������������������������
���������������� ��������� ����������������������������������������������������

��������������  �������������������
������� ����������� ����������¢��������������� �������������

���������� �����������������������������
����������������–��

	�����������������������������›�����������������«�����������������

�������������������������������������������� �����������fi����� ���������������������fi��������›�

��������������������›��¢����������������–�	����� ������
���������������������������������������

��������������������������������������������������������������������������������������������������

������  ��������������������������������������������� ������������������������������–�

	
������������������������������� ���������� ������������›�fi����������������������������

���������� ���������–�����������������������¤���������������������� ����������  ��������������

���������������������������������������£–������⁄��������������������������������������������������£��

����������������� ����������������������������������������������������������� ���������›�����������

��� ���������������–�·���������������� ������ ����������������������� �����������������������������

����������������������������������������������������� ���������������������������������������

������������������������������� ������������������������������������������ ������������������–

https://journals.plos.org/plosone/article?id=10.1371/journal.pone.0187300


��


	���
�������������������������������	����

�����������	��������

�� ����������������������������������������������������������� �������������� �������������������������

���������������������������–

�� �������������������� ������������������������� �������������������� ��������������������›��������

��������������������������������������������–

�� �����������������������������������������›� ������������������������������������������������������

����������������������–

	���������������������������›�������›������›�������� ���������� �����������

�

	����������
�›��������� ����������������������������������������������������“�������������������������

������������ �������������������������������������������
���������������������������������������������

��������������������� ���������������������������������������������������������������������������������

�� ����������������������›��������� ���������������–�

�

	�������������������������������
��������·�fi������������ �������������������������������� ������� ���

����������������������������
���������–��� ������������� � �����������������������  ��›������������

������������������›������������������������������������������������������������� ������ ������������–��

������������������ ������������������������������������������� �������������������������������������›������

���������������������������������������������������������� �������
�������������������–�	
���������������

�������������� ��›������������������������������ ��������������������������������������������������������

�����������������������������������–������������� � ����������������������������������� ������ ��������

�
�������� �������������„������� � ��������������–�

�

�������������������������������������
���� �����fi�������� ���›�������������������������������������

�����������������������������������������������������������������������
��������›�����������������

������������›�����������������������›����������� ����������������������–������›�� ������¥������§���”�

������������������������������������������������������������������������� � ���������������������

������������������������������������������ ���������������������������–���������������
���� ����

������������������������ ���������������������‹���������¢��� �����������fi���������›��¢�������

��������������
�������������� ������������������������¢�������������� ����������fi��������������������

��������������
��������� �����������������–���������������������������������������������

���������������������›�����������
�������������������������������������������–�	�� �� ��������

����������������� ������������������������������������������������������������ ���������������–�����

�
��������� ������ ����������������������������������������������›������ ��������������������������� ����

�������������fi������–�

�

������
���������������� �����������������“������“��–��

https://www.wri.org/blog/2019/01/photo-essay-poor-communities-surat-india-take-climate-resilience-their-own-hands


��


	���
�������������������������������	����

�������������������������������	�����
����������������

D�autres mesures peuvent Œtre adoptØes avant la saison chaude, et en l�absence 
d�informations prØvisionnelles, notamment l�amØlioration des infrastructures et la 
fourniture de services. Le chapitre 8 dØcrit plusieurs interventions en matiŁre 
d�urbanisme, comme les toits verts et les chaussØes fraîches. Les villes peuvent 
Øgalement envisager de cartographier les micro-îlots de chaleur oø les tempØratures 
sont plus ØlevØes en raison de l�environnement bâti (c�est-à-dire le manque de vent 
et d�ombre dans un environnement hautement modi�Ø). Ces activitØs peuvent Œtre 
menØes à bien avec l�aide des universitØs locales qui ont la capacitØ d�entreprendre 
de telles Øvaluations.

Les bâtiments destinØs à abriter les personnes les plus vulnØrables en cas de canicule, 
comme les maisons de soins pour personnes âgØes ou handicapØes, doivent Œtre 
conçus ou modernisØs de maniŁre à Øviter les tempØratures extrŒmes à l�intØrieur.  
La chaleur extrŒme exerce Øgalement une pression sur les systŁmes de santØ et 
d�urgence d�une ville, souvent au point qu�ils sont incapables d�y faire face. 
L�amØlioration du systŁme de santØ de la ville pour assurer une «�capacitØ 
d�intensi�cation�» en ce qui concerne les travailleurs de la santØ et les ambulances 
pendant les pØriodes de forte demande est un autre moyen pour les villes de se 
prØparer avant la saison chaude. D�autres types d�infrastructures, tels les routes, 
l�approvisionnement en ØlectricitØ et les transports, peuvent Øgalement Œtre touchØs 
par la chaleur extrŒme. Il est donc tout aussi important de prØvoir les Øventuelles 
perturbations et de trouver des moyens de les Øviter au niveau de la ville.
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La ville qui �gure sur la page de titre est Dar Es Salam.
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Le potentiel de prØvision des canicules est Ønorme�: prŁs de 5 milliards de personnes 
dans le monde vivent dans des rØgions oø les saisons sont prØvisibles, au mŒme titre 
que les canicules ou les vagues de froid.40 Dans de nombreuses rØgions de la planŁte, 
les canicules sont prØvisibles plusieurs jours voire semaines à l�avance. Cette capacitØ 
à prØvoir les vagues de chaleur permet de prendre des mesures d�anticipation a�n de 
rØduire les rØpercussions d�une canicule avant mŒme que celle-ci ne se produise. Un 
systŁme d�alerte de santØ prØcoce en cas de canicule, associØ à un plan d�action rapide 
e�cace, peut rØduire les rØpercussions des canicules et assurer une intervention 
e�cace lorsqu�une vague de chaleur se produit. Les services de gestion des urgences 
des villes peuvent Ølaborer des plans de lutte contre la canicule, en �xant des 
dØclencheurs clairement dØ�nis et compris. Les principaux acteurs municipaux et 
non gouvernementaux doivent connaître exactement le rôle de chacun dŁs qu�une 
vague de chaleur est prØvue.
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Selon l�OMM, un systŁme d�alerte de santØ prØcoce en cas de canicule est un 
avertissement mØtØorologique qui fournit des informations aux dØcideurs et au 
grand public sur l�arrivØe d�une vague de chaleur et ses rØpercussions possibles, et 
qui dØclenche des actions prØventives. Les alertes de santØ prØcoces en cas de 
canicule prØsentent certaines caractØristiques communes, mais di�Łrent Øgalement 
en fonction du contexte local (par exemple, la mØtØorologie, la politique, la 
disponibilitØ des ressources, le niveau d�urbanisation, etc.). Cependant, chaque 
systŁme d�alerte de santØ prØcoce a pour objectif de protØger les personnes 
vulnØrables contre les e�ets nØfastes de la chaleur extrŒme.41

En thØorie, de nombreuses autres villes à travers le monde pourraient recevoir un 
avis de canicule quelques jours voire semaines à l�avance. Prenez contact avec le 
service mØtØorologique national de votre ville a�n de connaître les prØvisions 
actuellement disponibles et de trouver le moyen de combler les lacunes en matiŁre 
d�information pour rØpondre aux besoins dØcisionnels en matiŁre de chaleur.
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Les ØlØments de base d�un systŁme d�alerte prØcoce en cas de canicule consistent en 
un seuil de tempØrature dangereuse pour la santØ, un mØcanisme d�avertissement, 
des communications, des actions et des Øvaluations. L�OMM et l�OMS fournissent 
des conseils complets quant à la mise au point d�un systŁme d�alerte de santØ prØcoce 
en cas de canicule dans le document intitulØ «�Heatwaves and Health: Guidance on 
Warning System Development�».44 Ce chapitre donne un bref aperçu du processus et 
des suggestions pour initier le dØveloppement d�un systŁme d�alerte, avec des 
rØfØrences à d�autres chapitres contenant davantage de dØtails.

La premiŁre Øtape consiste à vous mettre en contact avec le service mØtØorologique 
national, qui peut Øvaluer si un systŁme d�alerte de santØ prØcoce en cas de canicule 
peut Œtre mis en place dans votre ville. Il peut Øgalement Œtre utile d�associer à ces 
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https://iopscience.iop.org/article/10.1088/1748-9326/aab94a
https://iopscience.iop.org/article/10.1088/1748-9326/aab94a
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conversations des chercheurs universitaires spØcialisØs dans le domaine de la chaleur 
et de la santØ, notamment pour dØ�nir les seuils.
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Un systŁme d�alerte de santØ prØcoce en cas de canicule peut constituer un ØlØment 
clØ d�un plan d�action plus large, dØclenchØ lorsque le seuil de tempØrature est 
atteint. Dans les zones urbaines, ce travail implique de nombreux partenaires, de 
sorte que le plan d�action doit coordonner la participation des principales parties 
prenantes. Le succŁs du plan dØpend de l�identi�cation et de l�implication des 
parties prenantes, ainsi que de l�o�cialisation des mesures que les parties 
prendront une fois l�alerte dØclenchØe et de la maniŁre dont elles collaboreront 
pour Øviter les doubles emplois. Ce processus peut nØcessiter plusieurs rØunions de 
consultation et ateliers a�n d�identi�er les rôles et les forces des di�Ørentes parties 
prenantes et de composer un plan d�action. Les chapitres 2 et 5 contiennent des 
suggestions d�institutions et d�actions qu�il est possible d�inclure dans le plan.

Une fois que les seuils et le plan sont en place, ils doivent Œtre testØs, contrôlØs, 
ØvaluØs et, si nØcessaire, perfectionnØs a�n de garantir leur e�cacitØ. Pour plus de 
dØtails sur la maniŁre de procØder, consultez le chapitre 7.
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https://www1.nyc.gov/site/orr/challenges/nyc-panel-on-climate-change.page
https://www1.nyc.gov/assets/orr/pdf/Cool_Neighborhoods_NYC_Report.pdf
http://bit.ly/2M6iEGl
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La ville qui �gure sur la page de titre est Kinshasa.
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Anticiper une canicule dans les jours et les semaines qui précèdent son apparition 
peut vous permettre de disposer d’un délai vital pour vous préparer. La période 
entre la réception d’une prévision et l’événement est appelée «�délai d’exécution�»  
et varie d’un endroit à l’autre en fonction de la météorologie locale et de la capacité 
du service météorologique à produire des prévisions.

Plus le délai d’exécution est long, plus l’action peut être globale. Par exemple, avec 
un délai d’une semaine, une ville peut envisager d’enregistrer les personnes âgées 
vivant seules et d’organiser des visites spéciales pour s’assurer qu’elles disposent 
d’eau potable et ont accès à une climatisation et à l’information. Un délai d’une 
journée peut su�re pour avertir le public par le biais de la télévision, de la radio et 
des réseaux sociaux de l’imminence de la canicule et des mesures à prendre pour 
atténuer les risques.
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